JOURNEES D’ETUDES DU LADYSS

Retour réflexif sur les pratiques interdisciplinaires
– d'hier, d'aujourd'hui et de demain – au LADYSS

Quelle valeur heuristique, quelle utilité sociale ?

23 et 24 mai 2013

Institut de Géographie, 191 rue Saint-Jacques 75005 Paris 
Salle 412
Jeudi 23 mai
LES DEMARCHES ET METHODES DE L’INTERDISCIPLINARITE
9h30 – Introduction par Nicole Mathieu
10h00 – 13h00 Session 1 : L’interdisciplinarité des débuts
Avec 
* Marcel Jollivet
* Nicole Mathieu et Claudine Friedberg (MNHN)
* Jean-Paul Billaud
14h30 – 17h30 Session 2 : Diversité des postures et des pratiques actuelles
Table ronde présentée et animée par Jean-Paul Billaud

Avec 

Nathalie Blanc, Aline Brochot, Eric Canobbio, Etienne Grésillon, Petia Koleva, Anne Sourdril

Il s’agira pour chacun de :

- rendre compte de notre "expérience" interdisciplinaire : les conditions ; les problèmes rencontrés; les échecs et les réussites…
- réfléchir aux problèmes posés par l'expérience interdisciplinaire : médiation, transaction, généralisation… 

- dire ce que l'expérience interdisciplinaire produit en retour sur la discipline de référence : déplacements éventuels…
Vendredi 24 mai
LES OBJETS DANS L’INTERDISCIPLINARITE
9h30 – 13h00 Session 3
Catherine Carré, Laurence Lestel (CNRS-UPMC, UMR Sisyphe), Aude Farinetti (ESO Rennes 2) : 
La construction de la qualité de l’eau et des milieux dans Makara : de la convocation des disciplines à leur forçage

La qualité de l’eau et des milieux est un objet interrogé depuis au moins 150 ans et construit dans la confrontation des savoirs, que ce soit celui du médecin, du savant, de l’ingénieur, de l’industriel ou de la société de pêche. Les différentes disciplines – sciences humaines et sociales, sciences de l’ingénieur et sciences de l’environnement - sont ainsi convoquées dans le projet Makara (programme Sociétés & Changements Environnementaux, ANR-12-SENV-009, 2013-2017) pour comprendre comment cette confrontation s’est faite et a évolué. Qu’il s’agisse d’arbitrage ou de régulation entre les connaissances et les intérêts des différents acteurs, la conjugaison des regards des différentes disciplines doit permettre de rendre compte des changements et des motivations des acteurs. Cependant, autour de cette convocation se tient aussi l’idée que la qualité est un objet scientifique et technique dont la construction collective va obliger les chercheurs à sortir de leur champ disciplinaire pour forcer, d’une part, les sciences humaines et sociales à traiter les données techniques en tant que telles et, d’autre part, les sciences de l’ingénieur et de l’environnement à considérer le contexte de production de ces données comme un objet d’étude et, ce, avec leurs outils respectifs d’analyse.

Dans un premier temps nous reviendrons sur le projet Makara ; puis nous présenterons les points d’apport interdisciplinaires attendus de ce projet, pour décrire enfin la façon dont nous envisageons les échanges entre les disciplines autour des matériaux d’étude communs à toutes les disciplines présentes dans le projet (histoire environnementale et histoire de l’environnement, sciences de l’environnement, sociologie, géographie, sciences politiques et droit).

Marianne Cohen et Clélia Bilodeau : L'anti-biodiversité comme objet de l'interdisciplinarité
Dans le cadre du programme Patermed, on s'intéresse à des milieux agricoles très transformés par l'homme, où la biodiversité est très faible voire inexistante (vigne et oliveraie), et situés dans un domaine biogéographique où les milieux naturels sont caractérisés par une forte biodiversité (domaine méditerranéen). La collaboration entre géographes, biogéographes, écologue du paysage et généticiens permet de prendre en compte à la fois les différentes niveaux de la biodiversité (gène, communauté végétale, paysage) et ses déterminants (spatiaux, socio-économiques, naturels).
14h30 – 17h00 Session 4
Hugo Pilkington : Construction d’un objet de recherche partagée en santé périnatale

La santé périnatale est un domaine où les facteurs de risque individuels et collectifs (ou contextuels) associés à des états négatifs de santé se cumulent. Pour étudier la dimension sociale et spatiale des écarts de santé périnatale, géographes et épidémiologistes doivent déterminer ensemble une définition partagée du « contexte », c'est-à-dire à la fois la nature des variables socioéconomiques à choisir mais aussi le(s) zonage(s) et échelle(s) pertinent(es) ainsi que les mesures adaptées pour appréhender l’incidence de la grande prématurité et la mortalité infantile en France. La notion même de « contexte » est sujet à débat et donc à négociation.

Blandine Veith : Le monde social des roses au croisement des disciplines
A partir de deux exemples concrets, il s’agit de montrer ce que le recours à d’autres disciplines peut avoir d’heuristique pour construire et étayer une problématique. Dans le premier, il s’agit de l’écriture à cinq d’un article commun mobilisant la géographie physique (hydrologie) et sociale, l’anthropologie et la sociologie : comment une controverse sur la mort des poissons du lac de Naivasha incriminant les producteurs de roses, révèle les logiques sociales du contexte régional et national ; dans le second exemple, il s’agit de montrer comment le recours à des savoirs botaniques permet au sociologue de comprendre la façon dont des obtenteurs ont plaidé le dossier de la propriété intellectuelle de la création variétale et en même temps, ont envisagé de nouvelles formes d’organisation productive en déléguant la production à des producteurs sous licence, bien avant l’apparition du post-fordisme dans l’industrie. Peut-on alors parler d’interdisciplinarité, voire de pluridisciplinarité ?

17h00 Conclusions

Mise en perspective avant le colloque de Cerisy : Aline Brochot, Catherine Carré, Nicole Mathieu, Blandine Veith
